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Éditorial
La maman de Gay Globe
Elle est toujours là pour nous appuyer, nous supporter 
et nous endurer. Elle donne le meilleur d’elle-même, 
toujours disponible et bienveillante. Nous voulons 
rendre hommage à la maman de Gay Globe Médias.

 Il y a deux certitudes dans la vie de Gay Globe Médias, quand on téléphone au numé-
ro général, vous avez 90% des chances que l’éditeur réponde lui-même à votre appel et quand 
vous téléphonez au bureau du directeur média Michel Cloutier, vous avez 50% de chances de 
tomber sur notre maman à tous, Lise Cloutier.

Lise est une dame à la retraite qui donne 100% de son temps à notre publication depuis 2001. Ce 
n’est pas une novice, c’est une dame de fer qui a pour passion de toujours offrir l’assistance requise 
au moment où les gens en ont le plus besoin.

Qu’il soit 7h du matin un lundi ou 22h un samedi, elle répondra toujours au téléphone, sachant qu’elle 
est la voix et la présence rassurante de Gay Globe Médias, toujours là. Non seulement elle assiste 
les clients qui téléphonent au département des ventes, elle donne aussi tout son temps et sa patience 
pour nous endurer au sein même de l’entreprise. Quand nous travaillons sur le rédactionnel et que 
le directeur média est chez lui, c’est toujours Lise qui prendra la ligne téléphonique, que ce soit pour 
nous entendre parler ou pour recevoir un fax, peu importe l’heure du jour.

Lise est la maman de notre directeur média mais en réalité, elle est beaucoup plus que cela. Elle est 
notre maman à tous. Elle nous reçoit, nous conseille, nous prépare son fameux gâteau aux carottes 
ou discute tout bonnement des aspects les plus techniques de la création de ce magazine, comme 
si elle avait fait cela toute sa vie. En cette période de commémorations de la journée mondiale du 
sida, alors qu’approchent les fêtes et lorsqu’il devient un peu plus important de prendre conscience 
qu’autour de soi il existe des personnes formidables, il me semblait important de dire publiquement à 
Lise qu’elle comptait beaucoup pour nous tous. Merci Lise, merci. Les femmes occupent beaucoup 
de place à Gay Globe Magazine, en y regardant de plus près, je réalise que les plus importants pla-
cements publicitaires au magazine sont signés et décidés par des femmes de pouvoir. Merci à vous 
toutes d’être avec nous, il est plus que temps que nous vous rendions hommage.



Par : Roger-Luc Chayer                                                                                                                                                Photo : Iballer.com

GGTV : Nouvelle émission rencontre
Gay Match

Annoncée depuis novembre 2009, la nouvelle émission de GGTV fera tourner de la tête en 
proposant à un homme célibataire, sélectionné pour ses qualités et son look, de se trouver 
un nouveau compagnon, parmi les candidats qui se porteront volontaires pour Gay Match!

D’un côté, un homme célibataire, se présentera au public, nous introduira dans son quotidien, les 
caméras le GGTV l’accompagneront à son emploi, au gym et même en train de faire ses courses. De 
l’autre, des candidats volontaires qui pourront soumettre leur dossier de candidature directement sur 
Internet qui seront aussi présentés sous forme de capsules de quelques minutes. 

“Une première dans l’histoire de la télé gaie au Québec”

Au terme des présentations, les candidats participeront à un jeu-questionnaire leur permettant de se 
battre pour le coeur du célibataire-vedette le tout, devant les caméras. Les questions porteront sur 
tous les aspects de la vie, autant en matière de connaissances que de goûts vestimentaires, culinai-
res ou sur des aspects plus intimes puisque le but du jeu est de conquérir le coeur d’un autre et de 
provoquer le “match” parfait.

Tous les candidats sont admis et invités à participer au tournage d’une capsule de quelques minutes 
et une sélection des finalistes est faite par le producteur de l’émission de concert avec le célibataire-
vedette et les membres de l’équipe de production. Les finalistes seront alors invités à venir au tour-
nage de la finale et au moment venu, le célibataire-vedette fera son choix et un nouveau couple sera 
créé, directement sur les ondes de GGTV au www.gayglobe.us

Le nouveau couple se gagnera une fin de semaine de rêve à Québec, dont l’hébergement dans une 
suite de l’Auberge l’Autre Jardin et deux repas fastueux au célèbre Resto le 48, réputé pour sa formi-
dable cuisine et son ambiance de grand luxe décontracté. 

Les candidatures peuvent être déposées dès maintenant en visitant la page Web réservée à cet 
effet au www.gayglobe.us/form_gw.html et en se conformant aux critères de base comme le fait de 
pouvoir se déplacer à Montréal pour le tournage et accepter les règles du jeu. Vous êtes célibataire 
et voulez tenter l’aventure de Gay Match, contactez-nous dès maintenant. À suivre...

Tout le monde en parle, on s’informe et on exige 
même par courriel de pouvoir en savoir plus car com-
me annoncé depuis novembre par une solide campa-
gne publicitaire, Gay Globe TV prépare tout un coup 
avec sa nouvelle émission Gay Match. Un concept 
réinventé de télé-réalité 100% gaie et québécoise, 
GGTV se lance dans les rencontres amoureuses!

Breck Stewart 
Par : GGMAG

Le modèle montréalais de Fal-
con, connu pour ses participa-
tions à de nombreux films pour 
adultes gais aux États-Unis, 
lançait son nouvel album et 
DVD chez Wega samedi le 28 
novembre dernier. Pour en sa-
voir plus, visitez le site de Breck 
au  www.breckstewart.com et 
écoutez son entrevue exclusive 
sur GGTV au www.gayglobe.
us/breck261109.html
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De plus, la toute nouvelle émis-
sion de GGTV, GAY MATCH, 
sera tournée partiellement au 
Ste-Cath, et on pourra non seu-
lement y assister en personne 
mais aussi la voir en exclusivité 
sur Gay Globe TV qui est parte-
naire-commanditaire du Sauna 
Ste-Cath, comme pour certai-
nes soirées pizza!

Parlant de pizzas, les Bears se 
donnent rendez-vous au Ste-
Cath une fois par mois mais 
d’autres groupes y organisent 
aussi leurs soirées, très cou-
rues, tous les détails sont dispo-
nibles sur le site web du sauna 
au www.saunastecath.com

Spécial jeunes: Parlant de 
nouveauté, le Ste-Cath vient de 
lancer un spécial pour les étu-
diants et jeunes travailleurs qui 
peuvent avoir le casier 24h/jour 
et 7 jours/semaine à 3$ pour 4 
heures. Ça va baver!

LA QUALITÉ ET LE 
RESPECT
Ce qui me plaît le plus 
au ste-Cath est la qua-
lité des services et équi-
pements offerts et la 
grande gentillesse du 
personnel.

C’est important pour 
moi de me sentir en fa-
mille, venez y faire un 
tour, vous verrez LA 
DIFFÉRENCE!
Joey

LE SAUNA QUI A TOUT CE QUE LES AUTRES
N’ONT PAS! Y COMPRIS LES VRAIS MECS.

C’est en me rendant au Sauna 
Ste-Cath la semaine dernière 
que j’ai réalisé qu’il y avait plein 
de nouveautés à venir et que je 
ne pouvais faire autrement que 
d’en parler.

Le Ste-Cath est ouvert sur le 
monde et sur toutes les expé-
riences possibles. Par exemple, 
on vient de mettre le paquet fi-
nancièrement pour construire et 
mettre en place un gigantes-
que concept de fétichisme, 
sur plusieurs étages et ce n’est 
pas de la frime croyez-moi!

Une immense section a été 
construite en bas pour accom-
moder les soirées fétichistes 
qui se tiendront régulièrement 
et une chambre double avec 
équipements, frigidaire et jouets 
de toutes sortes sera offerte à 
la location pour ceux qui aiment 
expérimenter avec le latex et les 
corrections de vilains garçons.
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Santé poz
Le SIDA à la rescousse
Le sida, transformé et inactivé, a été utilisé comme 
«cheval de Troie». Grâce à la thérapie génique, les 
médecins ont réussi à freiner l’évolution, en général 
inéluctable, de l’adrénoleucodystrophie.

www.alapetitecampagne.ca
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 Le professeur Patrick Aubourg, directeur d’une unité de recherche à l’Inserm et mé-
decin à l’hôpital Saint-Vincent-de-Paul, à Paris, dans le service du Pr Pierre Bougnères, a 
voué une grande partie de sa vie à une maladie génétique rare, l’adrénoleucodystrophie. Il 
peut aujourd’hui avoir toutes les raisons d’être heureux. Et, avec lui, les familles concernées 
par cette affection grave du cerveau qui peut transformer rapidement de jeunes enfants, ap-
paremment en bonne santé, en grabataires.

Il vient en effet, avec le Dr Nathalie Cartier-Lacave qui travaille avec lui à l’unité 745 de l’Inserm et 
bien d’autres collaborateurs, d’obtenir des résultats très encourageants pour trois enfants malades 
soignés avec succès par une thérapie génique leur transférant le gène normal qui leur manquait.

“Le pire fléau des gais peut aussi être la seule source de survie pour 
certains enfants”

Aujourd’hui, la prestigieuse revue américaine Science publie le détail précis des résultats obtenus 
pour les deux premiers patients ainsi traités. Ses travaux ouvrent la voie de la guérison pour tous 
les enfants affectés par ce mal terrible, pour peu qu’ils soient pris en charge précocement. Au-delà, 
d’autres pathologies pourraient bénéficier de cette thérapie originale utilisant comme support rien 
moins que le virus du sida totalement désactivé. Bien sûr, pour conjurer le sort, Patrick Aubourg es-
time qu’il faudra encore plus de recul, suivre encore très longtemps ces enfants pour s’assurer qu’ils 
n’auront pas de complications à long terme. Mais c’est déjà un début de victoire contre l’adversité qu’il 
vient de remporter avec son équipe et ceux qui lui ont fait confiance.

Pendant des années, les médecins vont chercher, tester, tâtonner, se tromper parfois, avant de trou-
ver le moyen sûr et efficace de faire pénétrer au cœur de certaines cellules du malade, le gène 
normal qui bloquera les lésions cérébrales. C’est le virus du sida transformé et inactivé qui jouera 
ce rôle de «cheval de Troie» ! À la fin des années 1990, des chercheurs du Salk Lake Institute aux 
États-Unis et des scientifiques français élaborent, de manière expérimentale, un vecteur à partir du 
VIH expurgé de ses gènes de virulence, capable d’intégrer le gène normal et de le transférer dans le 
noyau des cellules du malade.

Au total, trois jeunes malades, tous d’origine espagnole, ont reçu le gène salvateur. Le premier a été 
traité le 11 septembre 2006, le second il y deux ans et demi et le troisième un an plus tard. «Toute la 
difficulté est de prendre en charge les enfants assez tôt, avant qu’ils ne souffrent de troubles graves, 
car les lésions, une fois installées, sont irréversibles, explique le Pr Aubourg. Il faut savoir aussi que, 
comme avec les greffes de moelle osseuse, l’effet thérapeutique n’apparaît qu’environ 14 mois plus 
tard et que pendant ce temps, les effets pervers de la maladie progressent.» Aujourd’hui, les deux 
premiers malades traités vont bien, leur état de santé et notamment leurs compétences cérébrales, 
qui se dégradaient progressivement, se sont stabilisées.

Le baiser 
d’Adam Lambert

Par : Enprimeur.ca

La chaîne ABC dit avoir enre-
gistré plus de 1500 plaintes de 
téléspectateurs depuis la pres-
tation d’Adam Lambert, gagnant 
de la deuxième place sur Ame-
rican Idol, aux American Music 
Awards. Lambert a frotté le vi-
sage d’un danseur mâle contre 
ses parties privées, donnant 
ensuite un baiser amoureux à 
l’un des musiciens mâles, tout 
en chantant son dernier single. 
Par la suite, ABC a coupé la 
partie faisant allusion au sexe 
oral de la diffusion sur la côte 
ouest. 
Lambert ne s’en excuse pas, 
qualifiant les plaintes de « dis-
crimination, en quelque sorte, 
ce qui est bien dommage. Je 
me suis amusé, les danseurs 
et le public du (théâtre) Nokia 
également.» ABC pourrait faire 
face à une amende de la Fede-
ral Communications Commis-
sion (FCC), qui applique des 
règles sévères à l’endroit de la 
diffusion du matériel indécent. 
CBS avait eu à verser $550, 
000 pour avoir laissé entrevoir 
le sein de Janet Jackson pen-
dant la diffusion du Super Bowl 
en 2004.
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 C’est peut-être une nouvelle alternative thérapeutique pour les patients atteints de 
maladie de Parkinson. Testée chez des primates, une trithérapie génique a permis à des ani-
maux parkinsoniens de récupérer 80 % de leur motricité. Surtout, le bénéfice s’est maintenu 
pendant des mois sans apparition d’effets secondaires.

La maladie de Parkinson est due à une dégénérescence du Locus niger, la zone cérébrale où des 
neurones fabriquent la dopamine. La carence en ce neurotransmetteur entraîne des symptômes très 
handicapants : tremblement de repos, raideur, difficultés à initier des mouvements... Le traitement 
de référence, la L Dopa, est utilisé depuis cinquante ans. Ce précurseur de la dopamine permet de 
stimuler la production du neurotransmetteur.

“Des essais cliniques sont en cours chez six patients”

Mais après une période de «lune de miel», la L Dopa présente l’inconvénient majeur d’induire des 
mouvements anormaux (dyskinésies) tout aussi gênants que les symptômes de la maladie. L’étude 
a été menée chez 18 macaques, rendus parkinsoniens par l’injection d’une toxine. «Après un délai 
de quatre à six semaines, les animaux traités ont eu une amélioration de 80 % de leur motricité, 
mesurée objectivement, raconte le Dr Jarraya. Ce résultat est resté stable pendant les 12 mois de 
l’expérience.» Il s’est même maintenu pendant 44 mois chez le macaque qui avait été gardé en 
vie plus longtemps. De plus, contrairement à la L Dopa, la thérapie génique n’a pas entraîné de 
mouvements anormaux, ni d’ailleurs d’autres effets secondaires. Les chercheurs ont pu vérifier que 
l’amélioration des signes cliniques correspondait à une augmentation du niveau de dopamine dans 
la zone d’injection des gènes thérapeutiques. Ils ont aussi pu établir que cette stratégie pouvait être 
efficace chez des animaux déjà traités par L Dopa, ce qui laisse espérer une diminution des doses 
du médicament.

Reste à savoir si ces résultats enthousiasmants seront reproductibles chez l’homme. Des essais 
cliniques ont commencé à l’hôpital Henri-Mondor chez six malades avec un Parkinson évolué. «Avec 
plus d’un an de recul, il n’y a pas eu de problème de tolérance. Tous les malades, à des degrés 
variables, ont eu un effet bénéfique, mais nous cherchons encore la dose optimale», précise le Pr 
Stéphane Palfi. Selon ce neurochirurgien, l’injection des gènes thérapeutiques dans le striatum, qui 
se fait sous anesthésie générale, est plus facile techniquement que l’implantation d’électrodes de 
stimulation dans les noyaux sous-thalamiques. Elle présenterait aussi l’avantage d’être plus spécifi-
que, ce qui pourrait peut-être prévenir certains troubles du comportement décrits après stimulation 
cérébrale profonde.

Des essais cliniques de phase 2 (portant sur douze malades) puis à plus large échelle sont prévus 
dans les années à venir.

Par : Lefigaro.fr                                                                                                                                                          Photo : Gfmer.ch

Santé
Le Parkinson vaincu?
Les résultats obtenus chez le primate sont spectacu-
laires et durables, selon des travaux français.

Alex Perron, la 
muse des hété-
ros qui n’y con-

naissent rien 
aux gais!

Par : Gay Globe Magazine

Un clown du nom d’Alex Per-
ron, monopolise l’attention et 
fait rire les hétéros depuis quel-
ques années, eux qui pensent 
qu’il est le digne représentant 
des gais du Québec alors qu’il 
ne représente strictement rien, 
a priori, pour ces mêmes gais.

Le fif des Mecs comiques (Le 
surnom est de lui-même) détruit 
tous les effets des campagnes 
anti-homophobies qui sont dif-
fusées depuis des années en 
jouant au fif cool, alors que le 
mot fifi a été dénoncé par Gai 
Écoute comme homophobe, en 
se coiffant comme la matante 
Rita d’Hochelaga et en ayant 
un comportement vulgaire qui 
ne fait ni honneur et qui n’ins-
pire personne au sein des gais.

“Si comme hétéros vous vous 
identifiez à ça, c’est que vous 
avez un problème entre les 
deux oreilles”, de déclarer un 
lecteur à GGMAG.
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Par : Roger-Luc Chayer                                                                                                                                    Photo : Artunframed.com

Sida
Ces jeunes en fin de vie
Au Québec, de jeunes hommes, âgés de moins 
de 22 ans, meurent régulièrement des suites du 
SIDA, à l’ère de la trithérapie unidose. Est-ce 
que la prévention aurait pu sauver leur vie?

Ottawa : Deman-
de d’asile d’une 

militaire
Par : AFP

Un tribunal a ordonné vendredi 
le réexamen de la demande 
d’asile d’une lesbienne qui a 
déserté l’armée américaine, 
affirmant que son orientation 
sexuelle lui avait valu harcèle-
ment et menaces de mort.

Victime de violentes brimades 
verbales et physiques, Bethany 
Smith a cherché à quitter l’ar-
mée mais a essuyé un refus 
et a appris qu’elle devait être 
envoyée en Afghanistan. Elle 
a déserté en 2007 et s’est ren-
due au Canada. Elle avait saisi 
en septembre la cour fédérale 
d’Ottawa, qui a accédé à sa de-
mande de réexamen. Dans son 
jugement d’une cinquantaine 
de pages, le juge Yves de Mon-
tigny ordonne à la Commission 
de réétudier sa demande d’asi-
le.  Le juge estime que plusieurs 
erreurs ont été commises par 
l’instance indépendante d’im-
migration.

 Depuis bientôt 17 ans, je pratique le journalisme au sein de la communauté gaie 
québécoise. Depuis le début, j’ai vite été confronté à la question du SIDA et à la fin de vie 
de collègues de travail et d’amis. Toutefois, ce qui me choque le plus en 2009, c’est d’être le 
témoin impuissant de la fin de vie de jeunes hommes de moins de 22 ans qui sont seuls et qui 
profitent de mon statut d’éditeur de médias gais pour se confier et partager le drame de leur 
condition. Je me fais toujours un devoir de vous rapporter mes rencontres, parce que ces 
récits sont encore le meilleur moyen de faire de la prévention.

Le cas de Sébastien est touchant. Pas seulement parce qu’il est atteint d’une forme de SIDA très 
virulente, qui ne lui laisse aucun répit, mais aussi parce qu’il vit cette condition dans une solitude qui 
ne peut laisser personne indifférent. Sébastien a 21 ans, bien éduqué et fier de sa personne, il est 
hébergé chez une vieille dame de la région de Montréal, qui s’occupe du mieux qu’elle peut de son 
jeune pensionnaire vu son âge avancé. Elle lui prépare ses repas, elle l’aide à se lever et veille à ses 
besoins hygiéniques mais elle est bien seule pour s’occuper d’un jeune homme en fin de vie.

Sébastien ne répond pas à la médication. Les médecins tentent différents cocktails de médicaments 
mais on ne semble pas pouvoir le stabiliser et compte tenu de sa grande faiblesse et de son système 
immunitaire dévasté par le virus, il passe ses journées à combattre diverses infections et bactéries 
qui le laissent dans un état terrible de maigreur. Malgré tout, il lui reste encore assez d’énergie et de 
courage pour me recevoir et m’accorder une entrevue sur ses conditions de vie.

“Au milieu de ce visage creusé et déformé par la souffrance, se trou-
vent les plus beaux yeux du monde”

“Oublie mes parents et ma famille, je viens d’une région éloignée, de la grosse campagne, ils ont hon-
te de moi, c’est comme si je n’existais pas, que je n’étais pas né pour eux. J’ai demandé à ma mère 
de m’aider mais elle ne retourne même pas mes appels. Je me sens si seul, j’ai loué cette chambre 
il y a 4 mois mais je suis tombé malade tout de suite après, je suis chanceux d’avoir cette gentille 
logeuse pour s’occuper de moi. Je ne sais pas comment la remercier”, nous raconte un Sébastien 
visiblement déprimé de son sort.

“Je me suis retrouvé atteint de cette maladie-là quelques mois après une expérience risquée, avec un 
mec de passage et je ne pensais pas être si malade. Je me disais que le SIDA ça se traite de toute 
façon mais je me suis vite aperçu que les médicaments n’agissaient pas dans mon cas, il parait que 
j’ai une forme virulente et agressive du SIDA, mon médecin m’a dit de songer à m’installer dans une 
résidence spécialisée en soins palliatifs. Je ne savais pas que ça voulait dire, que j’allais y penser”.

Sébastien a décidé de s’isoler, il a préféré vivre en chambre chez une dame âgée plutôt que d’aller 
dans un centre de soins spécialisés, comme s’il voulait déjouer le sort et reporter l’échéance de la 
fin. Il ne prononce d’ailleurs jamais le mot “mort” mais ses yeux sont si expressifs, d’un bleu magique, 
qu’ils laissent transparaître non seulement son désespoir, mais sa grande tristesse de savoir qu’il ne 
survivra peut-être pas aux prochains mois. Tout cela pour une passe de quelques heures sous l’effet 
des drogues de l’heure. Sébastien, qui juste avant d’être plus malade était un sportif accompli en na-
tation, son corps découpé bien qu’amaigri démontre qu’il a fait un entraînement intensif, voulait être 
ingénieur informatique et fonder une famille avec son petit mari. Sa vie se terminera avant qu’il puisse 
en profiter. Le SIDA ne pardonne toujours pas en 2009, le message de la clinique l’Actuel à la page 
suivante le prouve. La prévention est encore le meilleur moyen de sauver sa vie et sa qualité de vie!





Par : Leprogres.fr, Toutristiquementgay                                                                                                                             Photo : Google

Voyager gai
Les brèves du tourisme
Un peu partout dans le monde, le tourisme gay con-
naît un formidable essor. Avec des revenus près de 
trois fois supérieurs à la moyenne, la clientèle homo-
sexuelle est réputée dépensière et consacre une part 
très importante de son budget aux loisirs, aux voya-
ges, privilégiant le plus souvent les hôtels de luxe.
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Le Botox dans 
les centres 

commerciaux
Par : Elle.fr

Une petite injection de botox 
entre deux emplettes ? C’est la 
nouvelle lubie. En plus du remo-
delage des fesses et des trai-
tements anticellulite, elles vont 
pouvoir lisser leurs rides dans 
les nouvelles cliniques express 
des centres commerciaux.

« C’est ouvert tous les jours jus-
qu’à 22h, on peut garer sa voi-
ture au parking et faire du shop-
ping ! » explique Magdalena, 
27 ans, qui sort de son premier 
rendez-vous. La tendance vient 
des Etats-Unis, où il existe des 
milliers de « spas médicaux » 
de ce type.

 (FRANCE) Ce n’est donc pas un hasard si Maison de la France, chargée de la promo-
tion touristique de l’Hexagone à l’étranger, cherche à séduire la clientèle gay et lesbienne. 
Hier, ce sont dix journalistes, spécialisés dans la presse homosexuelle, venus d’Europe mais 
également des USA, qui ont fait une halte d’une journée dans l’agglomération stéphanoise, 
après avoir visité Montpellier et Lyon. « Ce que nous voulons, c’est monter qu’il y a des villes 
“gay friendly”, très ouvertes à la communauté homosexuelle, explique Karine Gourgue, qui 
accompagnait la délégation de journalistes. L’objectif affiché est bien de développer une 
offre commerciale par segment et de générer des recettes. » Des journalistes qui ont visi-
blement été séduits par l’accueil chaleureux des Stéphanois. De là à faire de l’agglomération 
stéphanoise une destination prisée pour la communauté homosexuelle, il n’y a qu’un pas. 
Totem, l’Office du tourisme intercommunal, propose même sur son site Internet une page 
pour un accueil gay friendy sur le territoire stéphanois, avec toutes les bonnes adresses pour 
boire un verre, manger, dormir, se divertir.

(Royaume-Uni) Le secteur du tourisme, forcé de faire face à des réductions de dépenses en raison 
de la crise économique internationale, a vu en le tourisme spécialement conçu pour les groupes 
gays une mine d’or pouvant générer des avantages à long terme... de façon significative. C’est ce 
qu’a déclaré aujourd’hui le PDG de Out Now Consulting, Ian Johnson, qui a noté que seulement au 
Royaume-Uni, environ 3 millions de personnes gays, lesbiennes, bisexuels et transgenres ont un 
revenu total de 81,000 millions de livres (89,600 millions d’euros), ce qui représente une niche de 
marché « très attractive » en ce moment.

La tête de ce conseil spécialisé dans le domaine a souligné, lors d’une conférence de presse tenue 
dans le cadre de l’exposition World Travel Market (WTM) qui se tient à Londres, qu’on « ne peut pas 
fermer la porte à un groupe qui se déplace pour plus 700,000 millions US dollars aux États-Unis 
chaque année ». De nombreuses villes ont compris le potentiel de ce marché et se présentent mainte-
nant comme destination touristique gay friendly, offrant des itinéraires spécialement conçus pour ces 
groupes. C’est le cas de Tel-Aviv en Israël. À travers une offre de services dédiés aux homosexuels 
qui mélangent la culture, l’histoire, le soleil, la plage et la vie nocturne, elle est devenue au fils du 
temps une nouvelle « capitale homosexuelle ».

(Italie) Est-ce le début d’un pas important pour l’Italie qui vit parfois quelques difficultés avec 
la tolérance et les droits des homosexuels. Une entreprise italienne, Assotravel, propose de 
présenter un parcours gay friendly à des agents de voyage afin de faire connaître à ses mem-
bres, le marché du tourisme gai. C’est ainsi qu’elle présentera quelques destinations tou-
ristiques gay friendly tout en tissant des liens concernant la communauté gaie. Les agents 
visiteront la ville de Rome le 10 décembre suivi de Milan le 11 décembre prochain. Les villes 
de Milan et de Rome auront peut-être d’ici quelques mois, un visage plus gay friendly !
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Sida
Découverte importante
Un mécanisme de protection naturelle contre le 
SIDA existerait et serait fondamental dans la lutte 
contre la maladie, selon les chercheurs français 
responsables de l’étude.

La princesse 
Stéphanie (Mo-
naco) au micro 

pour parler 
SIDA

Par : Nicematin.com

À l’antenne de Radio Monaco, 
la princesse Stéphanie a évo-
qué hier soir la lutte contre le 
Sida. Avec la participation sur-
prise de son frère, Albert II

Deux heures pour parler sida. 
Antenne unique, sur Radio Mo-
naco pour une émission «Jun-
gle fight» exceptionnelle en di-
rect et en public de la Brasserie 
de Monaco. Au micro, la prin-
cesse Stéphanie, présidente 
de Fight Aids Monaco (FAM), 
venue parler du combat qui lui 
tient à cœur.

Vers la fin de l’émission, arrivée 
en « invité surprise » du prince 
Albert II. Le souverain venu 
épauler sa « petite » sœur, en 
évoquant au micro l’engage-
ment de la Principauté dans 
la lutte contre le sida. « Nous 
sommes un tout petit pays mais 
avec un grand cœur », glisse la 
princesse Stéphanie. 

Avant que son frère félicite 
«la passion et le dynamisme» 
de sa sœur : « Je sais qu’elle 
a beaucoup de générosité et 
de sensibilité et une énergie à 
trouver de bonnes solutions ».

 Juste en amont de la Journée mondiale du Sida, une équipe de l’Unité de régulation 
des infections rétrovirales de l’Institut Pasteur (dirigée par le Pr. Françoise Barré-Sinoussi), 
avec l’Agence nationale de recherches sur le sida et les hépatites virales (ANRS) et d’autres 
organismes de recherche (CEA, CNRS, INSERM...), montre, pour la première fois, l’existence 
d’un contrôle rapide de l’activation immunitaire chez le singe vert d’Afrique infecté par le 
virus simien du sida ou SIV. Ce singe est l’un des hôtes naturels du SIV, lui-même à l’origine 
du VIH. Une étude à ce sujet paraît dans le Journal of Clinical Investigation.

Du fait que, contrairement à ce qu’on voit chez l’homme, le singe SIV-positif ne développe pas un 
«sida», alors que sa charge virale  est élevée, il est un modèle unique d’étude des mécanismes de 
protection naturelle contre le sida humain. L’étude française montre que ce singe développe une ré-
ponse immunitaire innée en réponse à l’infection,  mais que cette réponse est rapidement «freinée», 
ce qui empêche les effets délétères – c’est-à-dire ceux que l’on connaît chez les patients humains 
infectés. 

“Le SIDA est le pire fléau ayant touché les hommes gais dans le monde 
et a décimé près de 30% des gais dans les années 80”

Comme l’expliquent les chercheurs, chez l’homme, le VIH induit en effet rapidement une activation 
chronique et généralisée des cellules de l’immunité, responsable de dysfonctionnements majeurs du 
système immunitaire, principalement la raréfaction progressive des lymphocytes T CD-4. Le niveau 
d’activation immunitaire observé chez les patients dans les premières semaines de l’infection est de 
ce fait le meilleur marqueur biologique prédictif de l’évolution du sujet VIH-séropositif vers le sida 
(apparition de maladie opportuniste).

Les chercheurs de l’Institut Pasteur ont étudié cette activation immunitaire à l’aide de puces à ADN 
sur des CD-4 du sang et des ganglions lymphatiques prélevés sur des singes verts et des macaques 
rhésus qui, comme les humains, progressent vers le sida, dans le but de comparer l’évolution de la 
réponse immunitaire dans chaque espèce avant et après infection par le SIV.

Les résultats montrent qu’il existe, très tôt après l’infection des deux modèles simiens, une forte 
activation immunitaire, révélée par une augmentation importante de l’expression des gènes stimulés 
par l’interféron alpha, une des premières molécules produite par le système immunitaire en réponse 
à une infection virale. En revanche, on a observé que 28 jours après l’infection, l’expression de ces 
gènes retombe à un niveau basal chez le singe vert alors qu’elle reste élevée chez le macaque. «Nos 
résultats apportent pour la première fois la preuve qu’il existe un mécanisme actif de contrôle de l’ac-
tivation immunitaire chez le singe vert, explique Michaela Müller-Trutwin, responsable de ce projet à 
l’Institut Pasteur, il nous faut à présent déterminer quel est ce mécanisme».

Des résultats similaires d’équipes américaines observés sur un autre modèle, le singe mangabey, 
paraîtront simultanément dans la même édition de la revue. Ce mécanisme de contrôle de l’activation 
serait la conséquence d’une évolution commune vers une résistance au sida de ses hôtes naturels 
(ce que n’a pas encore développé l’Homme ?). Ces résultats confirment la nécessité de rechercher 
de nouvelles stratégies thérapeutiques et/ou vaccinales visant à maîtriser rapidement l’activation im-
munitaire après l’entrée du VIH. L’induction de tels mécanismes, similaires à ceux observés chez les 
singes, est donc envisageable pour le bénéfice thérapeutique des patients humains....
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Quizz Test
Testez vous en 4 étapes
Ces petits tests nous sont communiqués par notre 
collaborateur de Marseille et en surprendront plu-
sieurs. Ce n’est pas de la magie, uniquement de la 
psychologie... Découvrez si vous êtes normaux ou 
de véritables psychopathes...

Don sang/Suè-
de: les homo-

sexuels admis 
Par : AFP

La Suède va lever l’interdiction 
de don du sang par les homo-
sexuels le 1er mars 2010, à la 
condition que le donneur n’ait 
pas eu de rapport sexuel avec 
un autre homme durant l’année 
précédente, ont annoncé les 
autorités sanitaires.

“Les hommes qui ont des re-
lations sexuelles avec d’autres 
hommes ne seront plus em-
pêchés systématiquement de 
donner du sang”, indique la Di-
rection nationale de la santé et 
des affaires sociales dans un 
communiqué, le jour de la Jour-
née mondiale contre le sida.

Mais les personnes qui ont eu 
un “comportement sexuel à ris-
que” peuvent être empêchées 
de donner leur sang durant un 
an, précise l’autorité sanitaire. 
Tous les donneurs doivent rem-
plir un questionnaire détaillé 
sur leur état de santé et leurs 
rapports sexuels passés avant 
d’être approuvés. Tous les 
échantillons sont ensuite testés. 
Les homosexuels sont considé-
rés comme un groupe à risque 
pour les maladies sexuelle-
ment transmissibles comme le 
sida ou les hépatites.Plusieurs 
autres pays européens ont déjà 
levé l’interdiction de don du 
sang par les homosexuels.

TEST 1:
C’est l’histoire d’une jeune fille. Aux funérailles de sa mère, elle aperçoit un jeune homme 
qu’elle ne connaissait pas. Elle le trouve fantastique, l’homme de ses rêves quoi! C’est le 
coup de foudre, elle en tombe éperdument amoureuse. Quelques jours plus tard, la jeune fille 
tue sa propre soeur. QUESTION: Pour quel motif a-t-elle tué sa soeur? Réfléchissez...

RÉPONSE: Elle espérait que le gars se pointerait de nouveau aux funérailles.
Si vous avez répondu correctement, vous pensez comme un psychopathe. Ce test ayant été utilisé 
et conçu par un célèbre psychologue américain pour savoir si une personne avait une mentalité psy-
chopathe. Bon nombre de tueurs en série ont subi ce test et ont répondu correctement à la question. 

Si vous n’avez pas trouvé la bonne réponse, tant mieux pour vous, et pour nous tous...

TEST 2:
Prenez 10 secondes maximum pour le faire, sinon ça ne comptera pas. Comptez le nombre de “F” 
dans le texte suivant: FINISHED FILES ARE THE RESULT OF YEARS OF SCIENTIFIC STUDY 
COMBINED WITH THE EXPERIENCE OF YEARS
Voilà.

Vous avez fini de compter? Vous arrivez au chiffre 3? FAUX!
Il y en a 6. Recomptez et vous verrez... Le cerveau ne peut traiter le mot “OF”. Incroyable mais vrai. 
Quiconque a compté les 6 “F” du premier coup est un génie. Quatre ou cinq est plutôt rare, trois est 

normal. Moins de trois, on consulte un spécialiste...

TEST 3:
Faites les calculs suivants le plus vite possible mais ne notez pas les réponses. Faites simplement 
l’exercice de façon mentale et le plus vite possible, vous serez étonné du résultat.
Combien font 15+6, 3+56, 89+2, 12+53, 75+26, 25+52, 63+3 et enfin 123+5.
VITEZ PENSEZ À UN OUTIL ET UNE COULEUR

Vous pensez à un marteau rouge n’est-ce pas?
Le cerveau utilise les mêmes neurones pour un outil et une couleur que pour ces chiffres. 

98% de la population répond toujours le marteau rouge. Si votre réponse est différente, vous êtes de 
ces 2% de gens qui pensent par des mécanismes différents.

TEST 4:
Test du pied droit.
Les résultats sont surprenants et absolument prévisibles pour toute personne normale.
Vous pouvez essayer autant que vous voulez, vous arriverez toujours au même résultat.

1- Alors que vous êtes assis, levez votre pied droit en l’air et faites-lui faire des cercles dans le sens 
des aiguilles d’une montre. Pas avec la jambe mais uniquement avec le pied à partir de la cheville.

2- Pendant que vous faites des cercles avec votre pied droit, dessinez le chiffre 6 dans les airs avec 
votre main droite.

VOTRE PIED CHANGERA AUTOMATIQUEMENT DE DIRECTION
Vous n’y pouvez rien, le cerveau a toujours le dernier mot sur la raison, les réflexes sont toujours 
plus aiguisés que le conscient. Voilà qui prouve l’utilité des psychologues qui connaissent bien ces 

mécanismes et qui savent les interpréter. Il n’y a rien de magique!
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Judiciaire
Les gais VS Facebook
Un étudiant avignonnais avait porté plainte pour 
complicité d’incitation à la haine envers la com-
munauté homosexuelle. Il récidive contre Face-
book et tente de nous faire respecter, de gré ou 
de force.

Une nouvelle 
cause au can-
cer de la pros-

tate
Par : Canoe

Il semblerait que les gros man-
geurs de viandes transformées, 
de type charcuteries notam-
ment, ont plus de chances de 
développer un cancer de la 
prostate. Les gros mangeurs de 
viande rouge également, mais 
dans une moindre mesure.

Une récente étude a été menée 
auprès de 175 343 hommes 
âgés de 50 à 71 ans. Au dé-
part, aucun d’entre eux n’avait 
le cancer. Neuf ans plus tard, 
on a diagnostiqué 10 313 cas 
de cancer de la prostate, dont 1 
102 étaient à un stade avancé 
avec métastases.

Ceux qui mangeaient beaucoup 
de charcuteries avaient 32 % 
plus de chances d’être atteints 
du cancer. Chez les mangeurs 
de viande rouge, le taux était 
de 12 % et chez les amateurs 
de viandes grillées, 11 %.

 Nicolas Canut, un étudiant d’Avignon avait porté plainte à deux reprises contre le 
réseau Facebook, qui ne jouait pas son rôle de modérateur et laissait en ligne des incitations 
à l’homophobie, et des pages de groupes néonazis.

Il avait demandé un hors ligne de facebook durant 24 heures pour que les responsables puissent 
“nettoyer” leur réseau. Résultat : il a lui-même été exclu. Nicolas Canut, jeune étudiant en droit, à 
Avignon a fait de la lutte contre l’homophobie son combat après avoir été lui même victime d’injures 
en raison de son orientation sexuelle alors qu’il était lycéen  en Picardie au cours d’un bizutage.

“Les militants gais, plutôt que de cibler les leurs dans un esprit de tout 
contrôler, devraient songer à agir face à de vrais débats, de véritables 

actes graves contre la communauté”

Déjà  à l’époque, il avait déposé, plainte fort de la loi de 2004 sanctionnant au même titre que les 
propos racistes ou antisémite, les injures, la diffamation et la provocation à la haine envers une per-
sonne en raison de son orientation sexuelle.  Son affaire est toujours en cours auprès des tribunaux 
de la Somme.

En surfant, en mars dernier, sur le site communautaire Facebook, il a croisé des groupuscules néo-
nazi américains ouvertement antisémites racistes et homophobes. Aussitôt il dépose plainte auprès 
du Procureur pour “incitation à la haine et à la violence “.  La plainte jugée recevable, le géant améri-
cain de l’Internet est conduit à supprimer les profils incriminés.

Plus récemment, Nicolas Canut trouve un groupe de discussion sur Facebook, français celui la, la-
pidairement intitulé “Anti PD/Juste pour le plaisir”. “On invite dans ce groupe à couper les mains des 
homosexuels”.

Aussitôt il contacte la société américaine. Il obtient de simple excuse et les modérateurs du site doi-
vent être alertés. L’avignonnais entame une nouvelle procédure contre l’administrateur du groupe et 
contre Facebook cette fois pour “complicité d’incitation à la haine et à la violence” envers la commu-
nauté homosexuelle. Un délit, passible aux yeux de la loi, d’une peine de 5 ans d’emprisonnement et 
de 45 000€ d’amendes.
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Vatican
Le pire côtoie le meilleur
Le Vatican, siège de la plus haute autorité catho-
lique et du Pape, souligne la journée internatio-
nale du SIDA et... interdit aux gays de mettre les 
pieds sur son territoire!

Enfin une pla-
que commémo-
rative pour les 

déportés
homosexuels

Par : Yagg.com

Les Oublié(e)s de la Mémoire, 
association qui travaille à la 
connaissance et à la recon-
naissance de la déportation 
pour motif d’homosexualité, se 
félicite. La ville de Mulhouse 
s’apprête à honorer la mémoire 
des déportés pour homosexua-
lité, par une plaque commémo-
rative. “Le 25 novembre 2005 
disparaissait Pierre Seel, seul 
déporté français pour motif 
d’homosexualité à s’être publi-
quement exprimé sur son vécu 
et à avoir lutté pour la recon-
naissance de cette déporta-
tion.

C’est à Mulhouse que Pierre 
Seel a grandi et que sa vie a 
basculé lorsqu’il fut convoqué 
par la Gestapo le 3 mai 1941, 
avant son emprisonnement 
puis son internement au camp 
de Schirmeck-Vorbrück six 
mois durant”.

INAUGURATION EN MAI 2010 
“Une fois obtenues les derniè-
res autorisations administra-
tives, nous serons en mesure 
de procéder à l’inauguration 
de cette plaque au mois de 
mai 2010, autour d’une mani-
festation culturelle”, déclare un 
porte-parole.

Bien qu’il n’y ait pas d’organisme centralisé qui fait la promotion du tourisme au Vatican, il y 
a de nombreux coordonnateurs qui s’occupent des touristes en pèlerinage. Qu’advient-il des 
touristes homosexuels désirant visiter le Vatican ?

Selon une entrevue donnée par l’évêque Bishop Kaleta, les homosexuels ne seraient pas les bienve-
nues et semble peu ouvert à l’idée d’avoir des groupes homosexuels visitant le Vatican. « De telles 
manifestations ne sont tout simplement pas éthiques » déclare-t-il ouvertement.

Dans l’esprit du fait que les homosexuels qui voyagent en Italie pour visiter le Vatican n’affichent pas 
nécessairement leur orientation sexuelle l’évêque ajout qu’il considère que si quelqu’un est homo-
sexuel, c’est une provocation et un abus à ce lieu. « Essayez de vous rendre à la mosquée si vous 
n’êtes pas musulman. Elle est un abus à nos bâtiments et notre religion ». L’évêque termine en disant 
que « si vous avez des idées différentes, aller à un endroit différent ».

Le tourisme est l’une des principales sources de revenus dans l’économie de la Cité du Vatican. Le 
Vatican est l’une des attractions touristiques les plus visitées et populaires de toute l’Italie.

“Le Vatican regroupe plus de pédophiles dans ses rangs, avec ses re-
présentants dans le monde (prêtres) que chez les hétéros et les gais 

réunis”

Journée mondiale contre le sida: le pape pense et prie pour les
malades...

Benoît XVI a évoqué dimanche la journée mondiale contre le sida qui se tiendra mardi, affirmant que 
ses pensées et prières allaient aux personnes frappées par cette maladie qui doit être “arrêtée et 
vaincue”.

“Le 1er décembre se déroule la journée mondiale contre le sida. Mes pensées et mes prières vont 
à toutes les personnes frappées par cette maladie, en particulier les enfants, les plus pauvres et les 
exclus”, a-t-il déclaré à la fin de la cérémonie de l’Angélus place Saint-Pierre. “J’exhorte tout le monde 
à donner sa propre contribution grâce à la prière ou l’action concrète”, a-t-il ajouté.

“J’espère enfin qu’en multipliant et en coordonnant les efforts, on arrive à arrêter et à vaincre cette 
maladie”, a-t-il conclu.

Quelque 25 millions de personnes sont mortes du sida depuis l’apparition de la maladie et 60 millions 
ont été contaminées mais les nouvelles infections ont baissé de 17% en huit ans, surtout grâce à la 
prévention, selon un rapport publié mardi par l’Onusida. En 2008, environ deux millions de personnes 
sont mortes.

NDLR: Au Québec, l’Église catholique méprise toujours les homosexuels en relayant les pro-
pos fallacieux du Pape sur les risques de l’usage du condom, en refusant les homosexuels 
dans la prêtrise et en déclarant que l’homosexualité est anormale. Pendant ce temps, l’Église 
ne paie pas d’impôts et lorsqu’elle vend le patrimoine financé par les travailleurs et les fa-
milles québécoises, ne partage jamais avec l’État les profits. L’Église ne contribue en rien 
à la société autrement qu’en stigmatisant certains groupes différents. À quand un recours 
collectif citoyen contre cette institution rétrograde et discriminatoire?



www.promenademasson.com
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Préservatif
La petite histoire

Mais très vite, l’étui pénien est aussi devenu un bouclier contre les maladies et épidémies, la 
syphilis au XVIIe siècle, le sida depuis 1980.

C’est cette double fonction du préservatif - éviter l’enfant et se protéger - que racontent Béatrice Fon-
tanel et Daniel Wolfromm. Il leur fallait trouver un ton. Ils ne sont ni médecins, ni historiens, ni sociolo-
gues ou économistes, encore moins spécialistes du latex. Mais on retrouve toutes ces préoccupations 
dans leur livre documenté et alerte, porté par des chiffres, des noms, des inventions et des drames.

“Le meilleur préservatif, Madame, c’est la laideur.” (Hervé Bazin)

Le récit court de l’Antiquité, où le phallus est “un joyau à protéger”, jusqu’aux années sida, qui voient 
le pape Benoît XVI affirmer que l’usage de la capote “aggrave” la pandémie. Entre les deux, on ap-
prend mille choses. L’anatomiste italien Gabriel Fallopio est le premier, en 1564, à décrire dans un 
ouvrage posthume le préservatif (petit fourreau de linge fin) et à en donner un mode d’emploi. C’est 
en Angleterre, dès les années 1740, que s’ouvrent des boutiques qui alimentent l’Europe en capotes 
anglaises. Dans les années 1870 est lancé le préservatif en caoutchouc, qui profite des travaux de 
l’Américain Charles Goodyear. Une guerre des marques apparaît, dans les années 1930, entre la 
principale marque américaine et la Durex britannique. Guerre des noms, aussi, qui voient s’affronter 
le Voluptueux, le Rival, le Parfait ou l’Infaillible. Les évolutions techniques sont exposées, de la ca-
pote en intestin de mouton à celle en polyuréthane qui, à la fin des années 1990, supplante le latex. 
Sans oublier, en 1901, l’invention du réservoir à semence.

Fontanel et Wolfromm ont beaucoup à dire, ce qui ne les empêche pas de digresser. Car il est impos-
sible de raconter l’histoire du condom sans raconter l’air du temps. L’évolution des moeurs, le plaisir et 
la sensualité, la guerre des sexes, les guerres tout court, les politiques natalistes ou de régulation des 
naissances, la morale et les Églises, les maladies bien sûr, les tabous, le prix élevé du préservatif qui 
a longtemps pénalisé les plus pauvres, tout cela a une influence sur la vie du préservatif, et donc tout 
cela est abordé. Ainsi, la révolution sexuelle des années 1960 et l’invention de la pilule ont ringardisé 
et marginalisé le préservatif au tournant des années 1960-1970. Le paradoxe est qu’il faudra le drame 
du sida pour le voir revenir en force - un “big bang”, écrivent les auteurs -, porté par de lourds enjeux 
industriels et sanitaires.

L’air du temps, c’est enfin le fait que de nombreux écrivains ont évoqué le préservatif. Shakespeare, la 
marquise de Sévigné, Théophile Gautier, Flaubert, Mérimée, Céline, Faulkner, Joyce... les avis sont 
souvent tranchés. “Jamais je n’irai m’affubler d’une peau de mort pour prouver que je suis en vie”, dit 
Casanova. Le plaisir, la vie, la mort. Lourd environnement pour le préservatif.

New York, États-Unis – Une enseignante porte plainte contre le ministère de l’Éducation après 
une chute occasionnée par un préservatif.

Karen Hollander a accusé indirectement le ministère de l’Éducation d’être responsable de la chute qui 
lui a valu des blessures à la tête ainsi qu’un traumatisme nerveux. Le 12 novembre 2008, le ministère 
avait en effet organisé une distribution de préservatifs dans la cafétéria du lycée. L’enseignante a 
déclaré que les étudiants auraient alors ouvert les emballages et joué avec les préservatifs, avant de 
les abandonner sur le sol de la cafétéria. La plaignante reproche au ministère de ne pas avoir mis en 
œuvre les mesures de nettoyage qui s’imposaient après la distribution de préservatifs ce midi-là.

Le préservatif a été inventé pour répondre à une 
anomalie biologique : l’homme, à la différence de 
l’animal, ne sait jamais “de manière scientifique, 
ou bien établie et démonstrative”, à quel moment 
sa partenaire est fertile. 

Cancer de la 
prostate : une 

surveillance ac-
tive suffit parfois 

Par : Lepoint.fr

Les médecins devraient sans 
doute se montrer moins “inter-
ventionnistes” face à des pa-
tients âgés qui présentent un 
cancer de la prostate à faible 
risque d’évolution. Une sur-
veillance active semble alors 
sans danger et elle permet de 
réduire le surtraitement induit 
par le dépistage de ce cancer 
au moyen de la mesure du taux 
de PSA - et ses conséquences, 
parfois très lourdes -, selon une 
étude prospective publiée jeudi 
en ligne par le Journal of Clini-
cal Oncology.

Un essai européen a récem-
ment montré que le dépistage 
permettait une réduction de 
20% de la mortalité par cancer 
de la prostate dans un groupe 
de patients dépistés. Globale-
ment, il fallait dépister plus de 
1.400 personnes et en traiter 
48 pour éviter un décès.

La survie spécifique du cancer 
de la prostate à 10 ans était de 
97,2 %. Tous les décès liés au 
cancer de la prostate sont in-
tervenus chez des patients qui 
ont été reclassés à haut risque 
pendant le suivi et qui ont reçu 
un traitement pour leur cancer. 
La mortalité par cancer de la 
prostate était faible (1 %).





Par : Roger-Luc Chayer                                                                                                                             Photo : Photoquebec.com

Municipales
Une réflexion post-élections

Juste avant l’élection, Montréal a été le centre du plus vaste scandale de corruption causé 
par le Maire de Ville-Marie, Benoît Labonté, qui était impliqué depuis son élection dans de 
nombreuses affaires sordides qui feront l’objet d’enquêtes policières dans les mois à venir.

Ayant démissionné avant l’élection, le poste de Maire de l’arrondissement n’a pu être comblé, l’ar-
rondissement devenant le seul à ne pas avoir de Maire à sa tête et étant dirigé directement par la 
ville-centre, par le Maire Tremblay autrement dit. Malgré la tourmente autour du financement occulte 
des partis politiques à Montréal et ayant été interpellé sur la question, Sammy Forcillo a été réélu, 
de même que Pierre Mainville qui a obtenu le plus haut taux de majorité dans Ville-Marie. Louise 
O’Sullivan, autrefois conseillère municipale dans le district n’a pas été en mesure de convaincre les 
électeurs de Montréal, terminant loin derrière la plupart des candidats avec quelques centaines de 
voix au total. Le candidat Richard Bergeron a très bien performé lors de ces élections dans le Vil-
lage en se classant bon troisième. Le mince écart entre les candidats nous permet de croire qu’à la 
prochaine élection, il est fort probable que M. Bergeron emporte de nombreux arrondissements dont 
celui de Ville-Marie.

“La majorité a toujours raison, mais la raison a bien rarement la majo-
rité aux élections.” (Jean Mistler)

Le candidat Carle Bernier-Genest, après avoir été absent pendant 4 ans malgré sa première élection 
dans Rosemont, a récolté le fruit de son arrogance en étant renvoyé par les électeurs de l’arrondis-
sement, en même temps que son patron, le Maire Lavallée. Carle Bernier-Genest, ex-journaliste gai 
à RG et ex-militant gai s’était retrouvé élu dans Rosemont, prétendant vouloir représenter les jeunes 
alors que dans son district, ce sont les aînés et les travailleurs qui forment la majorité.

À de nombreuses reprises, le “jeune” élu avait supporté les décisions arrogantes et incohérentes 
de son patron le Maire Lavallée, la population n’a visiblement pas digérée l’absence de colonne 
vertébrale de M. Bernier-Genest. Quelques jours avant l’élection, M. Bernier-Genest avait d’ailleurs 
annoncé à la rédaction de Gay Globe Magazine que l’appui des gais était important pour lui, qu’il avait 
demandé à un adjoint de soutenir publicitairement notre magazine et que nous allions recevoir un 
coup de fil à cet effet. “Paroles, paroles” comme disait Dalida, nous attendons toujours son appel... 
Les gais n’ont plus la cote en 2009 en matière politique et pour cause. Depuis le scandale menant à 
la démission du député André Boulerice, la prétendue corruption du Maire des gais Benoît Labonté 
et l’absence totale de Bernier-Genest de son district, les gais font la démonstration qu’ils ne sont 
pas assez matures pour exercer un pouvoir cohérent et honnête, comme il se doit quand on prétend 
montrer l’exemple...

Suite aux élections municipales générales au Québec 
en novembre dernier, de nombreux changements se 
sont produits non seulement au conseil municipal de 
Montréal, mais dans les arrondissements de la ville 
la plus corrompue du Québec.

      GAYGLOBE MAGAZINE                                                                                  24                                                                                       WWW.GAYGLOBE.US  

Le SIDA en pro-
gression au 

Québec
Par : LCN

Alors que la grippe A (H1N1) 
accapare l’attention, les spé-
cialistes s’inquiètent de la pro-
gression du sida au Québec. 
Réunis en colloque à Québec, 
ils constatent, une fois de plus, 
que la trithérapie, qui ralentit la 
progression de la maladie, crée 
un faux sentiment de sécurité. 
Conséquence : à chaque jour, 
le Québec compte quatre nou-
veaux cas.

Le Dr Réjean Thomas, de la 
Clinique L’Actuel, va plus loin. Il 
remet en question les investis-
sements massifs dans la cam-
pagne de vaccination contre la 
grippe, qui a fait 8000 morts, 
jusqu’ici à travers le monde, 
alors que le sida tue 6000 per-
sonnes par jour. À travers ces 
constats troublants, un espoir. 
On a découvert chez certai-
nes personnes des gênes qui 
les empêchent de contracter le 
sida. Voilà qui ouvrirait la porte 
à un vaccin préventif et à un 
autre, qui viendrait remplacer la 
trithérapie. 



www.travelodgemontreal.ca

www.gayglobe.us/pharmaprixgagne.jpg
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Par : Stéphane G.                                                                                                                                                                 Photo : Google

Chronique
Le SIDA en prison aux USA

Mourir d’aimer ou le SIDA en prison...

Si les relations physiques entre détenus sont prohibées aux États-Unis, ça ne veut pas dire qu’elles 
n’existent pas, au contraire. Après tout, rien n’est plus attirant que ce qui est défendu. Encore plus 
quand on parle de plaisir physique. Les cas de VIH/SIDA dans la population carcérale sont nom-
breux. Beaucoup plus que ce que les statistiques officielles veulent bien laisser croire. Plusieurs 
détenus séropositifs refusent de recevoir quelque traitement que ce soit par peur d’être identifiés 
comme porteurs du VIH et perdre la confidentialité sur leur cas. Pire, nombreux détenus ne dévoilent 
pas leur statut sérologique par crainte de se retrouver seuls, sans possibilité de relations intimes avec 
qui que ce soit.

“Le VIH/SIDA est encore plus tabou en prison que nulle part ailleurs”

Comme la distribution des doses quotidiennes de médicaments se fait en public, à la vue de tous, se 
retrouver en ligne pour recevoir ses pilules attire inévitablement la suspicion, le doute... Un détenu 
de mon dortoir, me voyant en ligne à tous les jours, deux fois par jour, a décidé un beau matin de se 
placer derrière mois pour tenter de voir mes pilules. Certains détenus sont des experts en pharmaco-
logie et peuvent reconnaître toutes les pilules à distance. Peu de temps après, ce même détenu est 
venu me voir pour me proposer quelques “actes”, me disant de ne pas m’inquiéter puisqu’il prenait le 
même traitement que moi. Pour la première fois en 20 ans, mon statut sérologique devenait un critère 
de sélection positif!

Dès que je sens qu’une amitié avec un détenu à des chance de devenir plus intime, je me presse 
sans hésitation à dévoiler mon statut de séropositif d’abord par souci d’honnêteté mais aussi pour ma 
propre sécurité. Le fait de ne pas dévoiler un tel cas en prison, à un prospect, peut mener à la mort.

La prison est un environnement violent où les détenus sont privés de tout et où 85% des résidants 
ont des problèmes d’addiction diverses non traitées puisqu’ici, les programmes de réhabilitation sont 
inexistants. L’alcool et les drogues sont difficiles à obtenir, plusieurs se tournent vers le sexe, rempla-
çant une dépendance par une autre, afin d’obtenir leur “high”. Il y a aussi les dépendants affectifs qui, 
comme pour les autres dépendances, ne sont absolument pas préoccupés par leur statut sérologi-
que, ni celui de leurs partenaires. Pour eux, ce qui compte le plus c’est d’être avec quelqu’un, quitte 
à mourir d’aimer, par aveuglement volontaire.

Les parois de ma vie sont lisses, je m’y accroche mais je glisse lentement
vers ma destinée, mourir d’aimer...

Pendant que le monde me juge, je ne vois pour moi qu’un refuge. Toutes les issues m’étant 
condamnées, mourir d’aimer. (Charles Aznavour)

Le règlement du “Department of corrections” interdit 
toutes formes de contacts et relations physiques en-
tre détenus sous peine de sanctions disciplinaires. 
Aux États-Unis, on ne rigole pas avec l’homosexua-
lité en prison...

Le Canada se 
porte à la dé-
fense des ho-

mosexuels 
Par : PC

Le gouvernement conservateur 
s’est porté à la défense des 
droits des gais comme jamais il 
ne l’avait fait jusqu’à présent, en 
qualifiant d’”ignoble et haineux” 
un projet de loi de l’Ouganda 
prévoyant l’emprisonnement et 
l’exécution des homosexuels.

Cette condamnation survient 
alors que le premier ministre fé-
déral Stephen Harper s’apprête 
à prendre part à la réunion des 
chefs du Commonwealth qui 
aura lieu en fin de semaine à 
Trinité-et-Tobago.

Le projet de loi controversé pré-
voit que quiconque ayant des 
activités homosexuelles soit 
condamné à perpétuité. Toute 
personne reconnue coupa-
ble pour avoir eu des relations 
sexuelles tout en étant VIH sé-
ropositif, ou encore avec une 
personne de moins de 18 ans, 
serait passible de la peine de 
mort.
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(Montréal) Soirée spectaculaire “fétiche” au Sauna Ste-Cath de Montréal qui relevait le défi 
de produire une première soirée orientée vers le thème du fétichisme en général, soft et actif, 
en collaboration avec le Bar l’Aigle Noir. Non seulement la soirée aura été un succès, elle aura 
été telle que les organisateurs songent maintenant à en organiser sur une base régulière. 
Entre 150 et 200 clients au total, toutes les chambres louées et les casiers occupés, voilà qui 
relève d’un exploit et le Ste-Cath mérite de porter ses lauriers. Informations additionnelles: 
www.saunastecath.com

(Vatican et Montréal)  Le porte-parole de Benoît XVI a appelé mercredi à “éviter toute forme de discri-
mination injuste” à l’égard des homosexuels, après les déclarations d’un cardinal mexicain affirmant 
que ces derniers “n’entreront jamais au Royaume des Cieux”.

Les homosexuels “doivent être accueillis avec respect et délicatesse et il faut éviter à leur égard toute 
forme de discrimination injuste”, a déclaré le père Federico Lombardi, interrogé par l’AFP sur les pro-
pos du cardinal Javier Lozano Barragan, ancien “ministre de la Santé” du Vatican. Le père Lombardi 
a cité le Catéchisme de l’Eglise catholique, qui qualifie de “déréglés” les actes homosexuels mais 
“prend acte du fait qu’un nombre non négligeable d’hommes et de femmes présente des tendances 
homosexuelles innées”. “Les transsexuels et les homosexuels n’entreront jamais au Royaume des 
Cieux, et ce n’est pas moi qui le dis, mais Saint Paul”, avait déclaré plus tôt le cardinal Barragan.

“On ne naît pas homosexuel, mais on le devient. Pour différentes raisons, des questions d’éducation, 
parce qu’on n’a pas développé sa propre identité au cours de l’adolescence. Peut-être qu’ils ne sont 
pas coupables, mais agir contre la nature et la dignité du corps est une offense à Dieu”, avait-il ajouté. 
“Ministre de la Santé” à la retraite, ce membre de différentes congrégations pontificales avait cité un 
passage de la Lettre de Saint Paul aux Romains, qui parle de “passions déshonorantes” et des “hom-
mes qui font avec les hommes des choses infâmes” (premier chapitre, versets 26 et 27).

“L’homosexualité est donc un péché, mais cela ne justifie aucune forme de discrimination. Dieu seul a 
le droit de juger. Nous, sur Terre, ne pouvons pas condamner, et en tant que personnes, nous avons 
tous les mêmes droits. Ce sont tout de même des personnes et il faut donc les respecter”, avait con-
clu le cardinal.

Gay Globe Magazine a tenté d’obtenir les commentaires du Cardinal Turcotte, Archevêque de Mon-
tréal, nous attendons toujours sa réaction. En entrevue avec un avocat de la région de Montréal, spé-
cialisé dans les droits des minorités, Gay Globe Mag a demandé si les lois au Canada et au Québec 
protégeaient les homosexuels contre les propos haineux venant de l’Église et si un recours collectif 
pouvait être fait au nom des homosexuels persécutés par une organisation exempte d’impôt, donc 
favorisée. D’après notre consultant en droit, il faudrait d’abord isoler deux catholiques pratiquants ho-
mosexuels qui accepteraient de dévoiler leur identité publiquement et demander à la Cour supérieure 
l’autorisation d’exercer un recours collectif au nom des gais pour dommages moraux sur la base de 
persécutions causées par leur orientation sexuelle.

Toutefois, toujours selon notre expert, “il faudrait faire la preuve d’un lien entre le Vatican, ce type 
de positions et l’Église catholique canadienne afin d’obtenir gain de cause. Le fait que les propos se 
tiennent au siège social de l’Église, dans un état étranger, complique la situation”. En attendant, Gay 
Globe Magazine suggère fortement de suspendre les dons et les legs à l’Église catholique québécoi-
se, de manière à rétorquer à ces propos haineux, du même type que les nazis sous Hitler pouvaient 
avoir à l’encontre des gais et lesbiennes. En y allant sur l’aspect financier, les homosexuels québécois 
frapperont finalement là où ça fait mal, directement dans le porte-feuille de nos persécuteurs.

Les hommes et femmes de la communauté gaie 
sont actifs dans le monde entier. Voici quelques 
nouvelles de leurs exploits...

L’auteur mon-
tréalais de 

emails anony-
mes haineux 

devant les
Tribunaux

Par : Gay Globe Magazine

Les commerçants et annon-
ceurs des médias gais du Qué-
bec recevaient jusqu’en août 
dernier et régulièrement des 
courrier électroniques signés 
du nom de Manon Legault avec 
le courriel “infofraudeur@” qui 
attaquaient l’intégrité de cer-
tains médias gais de façon ab-
solument gratuite et illégale.

Or, suite à une intervention des 
policiers de Montréal, non seu-
lement l’auteur de ces courriels 
a été identifié, il doit maintenant 
comparaître fin décembre, de-
vant les tribunaux, pour répon-
dre d’accusations graves.

Le plus inquiétant dans les ac-
tes de cette personne, identifiée 
comme étant un militant connu 
de la communauté gaie mon-
tréalaise, c’est qu’il s’était enga-
gé devant les mêmes tribunaux 
en 2007 à ne jamais diffuser 
certains documents diffamatoi-
res sur Internet concernant des 
médias spécifiques. Le militant 
en question fait maintenant face 
à 24,000$ de condamnation..

Par : Gay Globe Média                                                                                                                                              Photo  : Google

Brèves
Les gais dans le monde



www.gayquebec.net
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Le sauna Back-
boy’s en party

Par : Gay Globe Magazine

Le sauna Backboy’s de Québec 
annonce son party de fin d’an-
née qui fait maintenant tradition 
dans la communauté gaie. Le 
31 décembre 2009 dès 22h, 
la musique, le champagne, un 
superbe buffet, du punch et de 
très nombreux prix de présen-
ce seront offerts aux clients sur 
place.

Le party de fin d’année du 
Backboy’s est très couru c’est 
connu, il est fortement recom-
mandé de réserver à l’avance, 
dès maintenant en fait, si vous 
voulez avoir l’assurance de 
pouvoir entrer et célébrer avec 
tous les clients et le personnel. 
Gay Globe Magazine offrira 
d’ailleurs quelques prix comme 
des nuits d’hôtel et des dvd. 
Réservations au 418.521.6686

Par : Roger-Luc Chayer                                                                                                                                         Photo  : Wikipedia

Québec gaie
Est-ce que Québec serait la norme?

Dans les deux plus grandes cités françaises d’Amérique, il existe exactement les mêmes 
services, les mêmes groupes militants et communautaires, les mêmes médias ou presque, 
la différence réside clairement pour tout observateur dans ceux qui dirigent ces institutions, 
les visionnaires...

Alors qu’à Montréal on privilégie l’action contre le SIDA d’un point de vue alimentaire (Fondation 
d’Aide Directe SIDA Montréal) ou en visant les problèmes sociaux souvent à l’origine de la transmis-
sion de la maladie, à Québec, un autre groupe tout aussi bien organisé (MIELS) favorise l’action sur le 
terrain et la levée de fonds ayant pour objectif de mieux servir les clientèles atteintes. Quand Montréal 
fait sa parade, c’est avec faste, bruit, grands cris et un défilé du style parade de mode, à Québec on 
organise une Fête Arc-en-Ciel où on discute beaucoup plus, où on allie l’art à la réflexion et où on 
permet aux groupe gais des régions de trouver une vitrine accueillante dans les rues fermées pour 
l’occasion.

Cette rivalité se ressent aussi dans les médias gais. Par exemple, notre publication a été la première 
a consacrer une section “Québec” dans ses pages, avec annonceurs et sujets spécifiques à la Capi-
tale, parce que ce qui se fait à Québec chez les gais est si différent de Montréal que cela mérite une 
diffusion spécifique. Nos collègues des autres médias gais préfèrent avoir des sections publicitaires 
regroupées sans consacrer de rédactionnel à la Capitale et en cela, nous croyons qu’il s’agit d’une 
erreur. La Capitale quant à elle possède ses propres canaux de communication. Ils sont complémen-
taires aux médias gais nationaux, plus restreints en diffusion mais non moins intéressants par leur 
apport à la diversité. Un bel exemple de travail différent et de bonne qualité est le magazine pour 
femmes homosexuelles Sapho.

Enfin, dans la rivalité entre les deux grandes villes, Québec s’en sort souvent mieux. Est-ce le fait que 
98% des québécois sont français alors que seuls 49% des montréalais le sont et qu’il est plus difficile 
d’unifier une métropole multiculturelle autour d’une même idée? Nul ne le sait précisément, mais ce 
que nous savons ici à Gay Globe Magazine et TV, c’est que les montréalais envient drôlement les 
québécois pour leurs succès, y compris au sein même de la communauté gaie. Bravo Québec!

La rivalité Montréal-Québec, qui existe depuis le 
début des temps, a aussi un visage gai puisque les 
communautés de ces deux villes se font aussi com-
pétition pour gagner la palme de la plus représenta-
tive de nos réalités.



www.backboy.qc.ca




